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Thème : La gourmandise 
 

Mots à utiliser :  

Personne, charme, orange, cultiver. Charge, bienheureux, rebelle, maître. Désagréable, 

passion, canapé, surprise. Livre, Coquillage, Chatoyant(e), Verbe Rayonner. Fleur, péché, 

bassine et soleil. Aiguille, pin, pain, couru. Bain, moustique, pied, olivier.   
 

 

Texte 1 : La guêpe gourmande 

Ivre de soleil, elle rayonnait légère, comme un moustique, croisant sur son chemin insensible à leurs 

charmes l'olivier et la maison de maître pourtant entourée de fleurs et d'un verger où l'on pouvait encore 

voir quelques oranges. De fil en aiguille, de pin en pin, elle finit par atteindre sa destination : une 

boulangerie où sans se soucier des pains chauds et odorants, elle se précipita sur la pâtisserie, son péché 

mignon pour un bain sucré. Mais c'était couru d'avance, le propriétaire des lieux, ne pouvant admettre 

qu'une guêpe butine ses gâteaux, d'un revers de main lui asséna un coup à tuer un taureau... 

Et mon voisin se réveilla en sursaut. 

Ainsi donc c'était un rêve. 

Depuis le déconfinement mon bienheureux voisin a deux passions l'une d'elles étant les guêpes. Ce 

jour-là, affalé sur son canapé entouré de fleurs aux couleurs chatoyantes, une mèche rebelle devant 

les yeux il s'instruisait sur ses chers insectes à partir d'un livre puisque la batterie de son Iphone n'avait 

pas la charge suffisante. Il savait qu'aucune surprise désagréable ne risquait de le perturber.  Cependant 

il avait fini par fermer les yeux gagnés par le sommeil. 

Sa deuxième passion est la pêche à pied car personne de son entourage ne cultive des fruits de mer 

Ce jour-là des coquillages ramassés le matin reposaient dans une bassine. 

Mais ceci est une autre histoire... 

 

Texte 2 : 
A toi maître Antoine créateur du Saint-Honoré 
A toi maître Albert créateur de l’Orange soufflée 
A toi maître Jacques créateur de l’Oreiller de la Belle Aurore 

A toi maître Pierre créateur de la bassine de coquillages au Montrachet 

A toi le créateur inconnu du pied à la Sainte-Ménehould. 

                 Sainte Gourmandise vous bénie. 

Vous êtes au pays des Bienheureux, vous avez cultivé le goût pour rayonner dans nos papilles 

tel un chatoyant Soleil. 

                  Sainte Gourmandise, vous transformez le pain en gâteaux, le fruit de l’olivier en Or 

liquide, l’aiguille de pin en éclade 

De chaque nouvelle bouchée vous faites une nouvelle surprise gustative. 

                   Sainte Gourmandise tu réveilles nos passions tu nous charges de mille émotions, nous 

rends rebelle à l’infâme brouet. 

Personne ne peut dénier ton Culte. 

                    Pour tout cela Sainte Gourmandise je te bénis, et pardonne- moi mes moult péchés 

commis en ton Saint Nom. 

 

Texte 3 :  

Ne soyez pas désagréables avec Gaston ! Cette personne un peu rebelle est un maitre en cuisine.... ça 

n'a jamais été une charge …..c'est une passion ! Nul besoin de livres. Au pays du soleil, des pins et des 

oliviers, le bienheureux rayonne derrière ses fourneaux entre bassines et marmites. Si votre péché 

mignon est la gourmandise, cette adresse vous plaira … c'est tout couru ! Il n'est jamais trop tard pour 

aller glisser ses pieds sous la table chatoyante de ce restaurant de charme. Vous êtes dans le bain ! Tel 

le couturier avec son aiguille, le chef cultive un art du raffinement en plus de celle du goût. Après une 

sélection de canapés et petits pains surprises, s'en suivent les merveilleux coquillages « maison », la 

spécialité de Gaston . Le dessert chocolaté à l'orange et fleur de sel saura satisfaire vos papilles 

gourmandes. Savourez en silence ! car …dans la bouche fermée, n'entrent pas les moustiques !  
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Texte 4 : 

Temps suspendu. Emma, nus pieds, une tasse de café à la main, regardait le disque orange du soleil 

monter derrière la haie de charmes. Sa lumière donnait à ses cheveux des reflets chatoyants. Elle releva, 

machinalement une mèche rebelle tout en humant l'arôme de son café. Une brise légère, pas 

désagréable du tout, la fit frissonner. Le chat, Moustique, en maître de maison vint exiger son petit 

déjeuner. Personne n'était encore levé. Elle sourit en pensant qu'ils dormaient tous comme des 

bienheureux. Elle savourait ce court moment de solitude. Elle rayonnait de bonheur. La veille, elle 

avait installé, sous les pins, la longue table et la petite au pied de l'olivier. Elle avait préparé les canapés 

du pain-surprise, fait cuire les fruits dans une grande bassine de sucre et plongé les fleurs dans un bain 

de chocolat. Ces fruits ainsi déguisés était sa passion, son péché-mignon. Ca se savait, et ses friandises 

étaient courues. Elle ramassa le bracelet de coquillages, le livre oublié, secoua les aiguilles de pins des 

coussins et s'installa pour savourer son café. La journée sera longue mais, pour Emma, préparer un 

anniversaire n'était pas une charge mais un moment de joie. Elle savait cultiver le bonheur. 

 

Texte 5 :  

Il fait trop chaud. Tel un bienheureux, un livre à la main, mollement étendu sur le canapé du salon, je 

goûte un moment de tranquillité. Plongé dans ma lecture, je voyage dans le temps. Me voici au Moyen 

Age, dans une auberge normande. Une bonne odeur de pommes plane sur les lieux. Aux fourneaux le 

maître queux cuisine des coquillages. Il expérimente une nouvelle recette à base de cidre. Je suis sous 

le charme. 

Mais près de mon oreille le bourdonnement d'un moustique me rappelle au présent. Je me secoue et 

sors dans le jardin. Les aiguilles de pin craquent sous mes pas. Près de la piscine, un olivier tord ses 

branches douloureusement. Le soleil rayonne, l'eau prend des couleurs chatoyantes. Aujourd'hui je n'ai 

aucune envie de cultiver mon jardin. Au contraire, cette idée m'est désagréable ! Je préfère aller 

grignoter quelques carrés de chocolat à l'orange. Péché de gourmandise, bien sûr ! Ah ! Ce goût du 

chocolat noir qui fond sur ma langue et charge mes papilles de tout son arôme ! 

Tiens ! Je viens d'avoir une idée ! Ce soir, je ferai du pain perdu si personne ne vient me déranger. Ce 

sera une surprise pour les enfants ! Nous le dégusterons après avoir couru chercher de l'eau au puits 

pour arroser les fleurs et remplir la bassine. Un bain de pied nous délassera de la journée. 

Une fois couchée, je retrouverai mon livre et continuerai à suivre les aventures de ce cuisinier rebelle à 

toute monotonie et pour qui la cuisine est la passion de sa vie. 

 
Texte 6 : 
En cet été 2020, Georges ne jouera pas les personnes rebelles, il va passer ses vacances à se cultiver 
comme un bienheureux dans un villa de maître dans les collines de l’arrière-pays niçois. Et, pour ce 
faire, c’est au volant de sa méhari orange qu’il va accomplir tout ce périple qui va le conduire via la 
nationale 7 sous le soleil du Midi au beau milieu des oliviers et des champs de lavande. 
Et, il rayonne, notre Georges, au volant de sa Citroën, millésime 1972. Sa tenue est des plus chatoyante 

avec sa chemise à fleurs et son bermuda couleur fruit de la passion. Il chantonne « L’amour joyeux est 

là qui fait risette, on est heureux nationale 7 » Vous êtes sous le charme n’est-ce-pas.  

Georges fait étape à La Palisse dans cet hôtel restaurant chargé d’histoires où il pourra feuilleter dans 

un vieux canapé en cuir délavé le livre d’or et où il dégustera, sans surprise, cette sublime mousse au 

chocolat présenté dans une coupelle en forme de coquillage, son petit péché mignon. 

Puis, il arrive à destination. L’aiguille de la montre sur le cadran de la voiture indique 15h17. Le temps 

de poser ses bagages et il sera à pied d’œuvre pour prendre un premier bain dans la Grande Bleue. 

L’allée, qui conduit à la villa est bordée de pins et de cyprès. A proximité de la porte d’entrée, il aperçoit 

une grande bassine en zinc, contenant des nénuphars et quelques poissons rouges.  Pas cool, se dit-il, il 

va falloir affronter les moustiques et leurs désagréables piqûres. 

A présent, direction le bord de mer pour le bain tant attendu. Sur la route du retour, il prendra le temps 

de s’acheter un pain bagnat et des beignets de courgette. Ça, c’est couru d’avance. 
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Texte 7 : 
 

Élise apprécie la vie avec gourmandise. C'est une personne pleine de charme, qui parfois se montre 

rebelle. Rien ne semble représenter une charge. 

Ce matin, comme très souvent, elle s'est levée très tôt. Elle a contourné l'olivier de la maison, évité la 

bassine qui attire les moustiques, a marché sur les aiguilles de pin sans que cela soit désagréable, a 

couru dans la campagne, admiré le soleil chatoyer sur l'étang. 

Tiens, personne ne pêche se dit-elle. 

Elle a le sentiment ainsi d'être maître de l'univers. Elle rayonne de joie. 

Au retour, elle observe le chat bienheureux de sa voisine qui lui jette un coup d’œil. 

Comme Élise est très gourmande, elle retarde l'heure du petit déjeuner pour encore mieux l'apprécier. 

C'est un art qu'elle cultive. C'est une vraie passion. 

Sur la table, quelques canapés préparés à son lever, quelques coquillages, du pain frais de la veille 

qu'elle va légèrement passer au four pour qu'il soit croustillant, des oranges juteuses à souhait et un joli 

bouquet de fleurs pour mieux déguster son repas. Chaque petit-déjeuner doit être une surprise ! 

Et pour finir un bon bain voluptueux avec son livre préféré. 
 

 

 

 

 

 


